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TOLITIQUE, CARICAT'URE ET CRITIQUE.

Fremiere annec.--No. 11. .A. GUERARD '& CIE. Quebec, 28 'Juillet :1866;

-vor Iéta.ýdplo- endq.u75 déou9.,-nB NNEMENT. nPnoerit eoealler-voir eétatpIo- zé et
-. * rablede .'Ilanede agonisante,, et'contem- dins q ui'assistént, aux

eViltc, trois mois........--5 sous pIer ces populations chassées de leur pays, Chambres doivent .auparavati^appr
........ ~.................3s aeas<

cam0su exilées du sol qui les a vu naître, grandir une langue étrangère, car la leur e
Chaque numero.... sous et adorer le Dieu deleurs pòresiet qui au- plusconvenabl'e dans notre représen1taton

13ourd'hui sont forcées de chercher, sur le Aini.
L'E LECTEUR' Isol américain,·'une terre hospitalière ou toutes ct la u qu d eplé dns,

ils puissent pratiquer avec la liberié.que la
Parait le Samedi de abaque semaine. plus abjectetyrannie anglaise leur refuse, les peuples Civlisés» a langue ds

Toute correspondance concernant la rédacton es saintes croyances, la foi nationale de Bossuet, des -Miabeau lesBerryer que
dir-dseac .ecte.s smains, tendre enfant nous avons appis a bégayer

leurs acêtres. Et c'est entre les in - et bénir, en priant aux uenoux d'une
eýt Cie, P aOPRIIÈTAIES sous la protectibn de sem.blables bienfai- et re b dnre. p an u e u t fair

n S. Maguernte, No.,45. teurs·que l'on veut remettre les destinées m .ères tant d ce dolure s i fie s. : , .o. 4 . du àaadien'-français catholique'! Qui If nos . . de . ureux a(rîflces,
tant d'actes lériôques -dais i espoir. que

croirait leurs desiendants la'. conserveraient avec
LOELECTEUR On doit encore se demander où eil serait bonheur et jalouie sur 's'l a&r'aÎn

se vend chez M. E. Balzaretti..No.. 39 Rue l'élément canadien-français dans' une cette langie ne sera pasm ne arle
dlu1 t'ont, St. och ; M. G. A. Delille Manufac- chambre de toutes Les provinces ou l'-d

hhraie, '3ass-vile; M ~. ibr ue oues s prV]nc. ou*~e-dans le.gouvi nnent'fd lo atl
-turier de tabac Faubourg St. Jean; M. Hardy • m.t britannique recrutera ses partisans eraï d gùùiernement .ocal

libaiore Ba-les, a.te-ville ; M. Bastiei bar- dans tout le Haut-Canada, dans toutes les Canaîiëns seront en.n.jorite.Et
provinces du Golfe, et viendra iné'me jus-

biire St. .Ioseph,*M. Marie brir a" St. I.sad etài .''oires qui .conseil ent .ainsi,.

.Joseph. M. Cérazie, libraire, à la Haute-Ville, que parmi nous,usque dans le - d avoontai e iöht, l-éheme c
M. Wm. Dalton, coin des rues Craig-et Si. chercher des alliés' contre notre race. c t ud r o

tacrait, ouirêl. .-. .caracisiu di-e '.le r- nationalit
-La tirt Mnral

--- re--la.gu que. devýiendra-t.,elle. >,saris -h
gnù.- Lesnes et'ones ?Îiqur'i~tkdIîn deu noeson 't-

~ eprollsaqinU deSfSdevra disparýaître'oriîp lètnt ld aintese -yaIl't.- ira ~ :- i .pè ei

-1''ELECTEUR Sont, prides de le renvoy vernement fédéral parce que, iique orieux anlctres que nous las onsle soin'
- ils ne alaonnenn pas.4 - tolérée dan's•Penceinte · des chambr.s d de notre avenir! non, non, nous le rpétons

gislatives,.nos députés cauadiens,.pour la c'est imnposible, le, peuple devra enfin

ph:part, ne·parleront pas parmi--les anglais prendre sa cause en · mains.'

UnEBEC ""e langue u'ils .dédaignent déja de .Vous faites, nos, maîtres, une. Confedc-.
parler dans nos chambres, elle disparaîtra ration o le Catholicisme condoiera à

SAMEDI, 28 JULLET, 1860. surtout- parce que les anglais ne svent chaque instant le protestanitisme et les»
S pas et ne veulent pas parler le français. mille sectes de la Réforme où la race

Is sont déidés, eux, non pas ar touours . e

CONFFDERATION. ' cisermais a nouganglifier. contact avec la race anglo-saxonne, où nos

Mais, nous dira-t-on, si nous sommes mours françaises, si douces et si généreuses

lestinéà à -voir notre langue reléguée froisseront les *meursraides. et glacées du

(Suite.) A l'arrière-plan dans le gouvrnernent flegIatique; anglo-saxon, et vous espérez
fédéral, on doit espérer au moins "que que de tous- .çes éléments disparates,

'L'on parle toujoUtrs ItlyAmaéil lq Salése'riltsd ý di
L' p r étonots 'defrtune colossale dah le Bas-Canada elle sera maîtresse- qu'avec toutes ces nalités de relgion, de

P rogrs éats , édération; mais dominera, .et sera enfin la langue officiel- mioeurs, de nationalité,- vous ferez un seul
réalier daiis la ·Confédration nal le du gouvernement local ; on doit esp"érer et mêie peuple? 'Quel aveuglemenr'

v ant .cela .e .tau, dessu.s de cela, n y*2'-;i a . ees0000Cndes-Fr ançaisqu
a~s~irlîcoiicatoliue, n'y a-t-il-pas la' -que les 1 U, U.a 'Iin~ a<" u

a'o l n'y a p peuplent les riveé chéries. du noble St.. Mais/ne voyez-vo.us pas :que:'ce' peuple'
atinnllté. leaaux yeuxn ra'r8s un-pe

atpèit.cn -ra s, -Laurent, pourrontý voir leur langue seule yeux de l'univers ne serapas un.peu-
-i is la.langtie dec nosprs Laures; auxs u

- a e pères. .~irl5e' dans 'Penceinte'de nos' vieux murs · Pe canadien-français mais- un peuple

Ou parle ien jieu.de ces questiols pour- français. Non, qu'on se detrompe La anais ;rie lequel l'o truvera ade

antsi chères aux cœurs vraiment cana- langue anglaise dominera la encore pour Cique mais. un peuple ao

lens. -favoiser .les eputés qui représenteront lique, maist un peape potestant.ti
lesýe an -.Silo-es les anglais du ýBas Canada, et:peu-a peu l

Si l'on teait ce enda*nt 9 'savoir si elle s'emparera . des tribunes de nos vous ne sentez pas qu'avec e ystème

P.b.coans li' . avant 10 ansles canadiens :français eatho -
eho-chhqeseaun an hmrs 'rm eaa-e ueusl irndsaru,ý;oti'otre Coné'éi

a :Confedération avec un gonv 1841
I t, on pourrait 8ion:aura vole :éclats; alors- qu'une

te n c e r e n se passe en lors a cette glorieuse époque ou o atterre ingu e, sanglante 'une guerre d

'ump. O porrai exminr la Suisse 'sort ait d une atmosphèere · toute:chaude de religioa et-de race, en brisantvotre oeuvre'
uro e On pîoîurr.a eausirnbreui que p atr-otisme et de"'gén éreux de.vouernents, écara notr m atheureuse'eaonañ'lité'~"'~

sprotestantsS perdent tousdes .n , fa d . s a. fai s :q '
rraiv lte archar- anglaises osaient a"pene- faire.entendre sarra,~1oi2r invo enc ma iminer sous les maisa dh'igle·barometro dupatrio alons usuan bord de ibîme en consen-

:lorts qersévérants b t de. t' d te
1Ùtüs,'s3 U' du ."'-''t-' âYîIa'i,:',qü
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